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La visite officielle du Président Russe à Pékin a été dominée par les préoccupations chinoises d’assurer à la République 
populaire un approvisionnement sécuritaire en énergie.  

Les re lat ions entre la Chine et  la Russie n ’ont p lus r ien à voir  avec la s i tuat ion conf l ictuel le permanente qui  
prévala i t  à l ’époque de l ’Union Soviét ique. I l  convient en ef fet  de rappeler qu’une confrontat ion permanente 
s’étai t  instal lée entre l ’URSS et  la Chine, entre Khrouchtchev et  Mao qui  t raduisai t  une relat ion conf l ictuel le 
déjà évidente à l ’époque de Stal ine.  
 
La rupture s ino-soviét ique étai t  intervenue en 1960 à la su i te de l ’entret ien Khrouchtchev-  Eisenhower à Camp 
David :  M. K. avai t  tenu, dès son retour des Etats-Unis,  à se rendre à Pékin pour informer les Chinois que 
l ’Union Soviét ique ne l ivrera i t  pas ses secrets nucléaires à la Chine. Mao, fur ieux,  décida que la Chine pouvai t  
se passer  de la coopérat ion russe. Tous les Russes, enseignants,  chercheurs,  ingénieurs durent pl ier  bagage 
et  rentrer en URSS. Dans leurs bagages, i ls  ramenèrent  l ’out i l lage et les machines préalablement démontées, 
la issant l ’ industr ie chinoise dans le dénuement.  Du voyage de Khrouchtchev en 1960 à ceux du Président 
Pout ine, part icul ièrement sa dernière vis i te du 21 mars 2006, l ’h is toire a ef fectué un vi rage à 180°.   
 
Cela s igni f ie ,  comme dans les rapports entre la France et  l ’Al lemagne,  qu’une page est tournée :  l ’obstacle 
idéologique a été levé ;  i l  n ’existe plus de communisme russe face à un communisme chinois.  La posi t ion de 
force de Moscou, en mat ière d’énerg ie,  s ’est  imposée aux Chinois  soucieux d ’empêcher le pétrole et  le gaz 
russe s ibér ien d’être aspirés par le Japon. 
 
 
Sur le gaz, Pékin a tout l ieu d’être sat is fai t  de l ’engagement de Moscou de construire un double gazoduc dont 
l ’un,  d’une longueur de trois  mi l le  k i lomètres pénètrera en Chine depuis la Sibér ie tandis que l ’autre avec un 
tracé di f férent,  sera construi t  dans une étape u l tér ieure.  
 
En revanche, quest ion pétrole,  i l  est  probable que le t racé Russie- Paci f ique about i ra à Nahodtka pour 
acheminer le brut  vers l ’archipel  n ippon. Une bretel le est  cependant  envisagée à Irkoutsk ver  le nord-est de la 
Chine et la vi l le de Daqing.  
 
 
Selon le Président Poutine,  la  coopération dans le domaine de l ’énergie est  l ’élément le plus important 
du commerce et relations économiques entre la Russie et  la Chine. Mais derr ière les déclarat ions 
lén i f iantes se diss imulent deux st ratégies opposées :  Coté Chinois,  on souhai terai t  part ic iper  aux 
invest issements d irectement l iés à la construct ion des gazoducs et des oléoducs. Coté russe,  on préfèrera i t  
que les Chinois réservent leurs invest issements à l ’ensemble de l ’ industr ie  lourde russe et  à l ’achat de 
di f férents produi ts manufacturés.  
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